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				Un auteur internationalement reconnu

				Le Fils est la dernière pièce en date d’un des écrivains contemporains français les plus joués dans le monde, et qui a reçu de nombreux prix pour l’ensemble de son œuvre. Après des études à Sciences Po (Institut d’études politiques de Paris), Florian Zeller se fait d’abord connaître en publiant un roman, Neiges artificielles, en 2002, alors qu’il n’a que 22 ans. Ce roman reçoit le prix de la fondation Hachette. Il publie ensuite coup sur coup deux autres romans, Les Amants du n’importe quoi en 2003 et La Fascination du pire en 2004, qui remporte le Prix Interallié. La même année, il crée pour le théâtre sa première pièce, L’Autre, qui est très bien reçue par la critique.

				En dix ans, il écrit une douzaine de pièces et travaille avec les plus grands comédiens français : Catherine Frot, Pierre Arditi, Fabrice Luchini, Daniel Auteuil, Robert Hirsch, Catherine Hiegel… Il reçoit également de nom-breuses distinctions internationales et voit plusieurs de ses pièces nommées aux Molières, parmi lesquelles celles appartenant à sa trilogie La Mère, Le Père, Le Fils.

				La Mère, Le Père, Le Fils, une trilogie

				C’est avec Le Père, créée en 2012, que Florian Zeller connaît la consécration. Cette pièce, écrite spécialement pour le comédien Robert Hirsch, appartient à une trilogie déjà entamée en 2010 avec La Mère. Elle est, selon un article publié dans le journal The Guardian en 2015, « la pièce la plus acclamée de la décennie » et, selon The Times en 2019, « l’une des meilleures pièces de la décennie ». On y voit la déchéance progressive d’un homme âgé de 88 ans (l’âge de Robert Hirsch lorsqu’il prend le rôle), sans 
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				« Zeller se promène d’une manière obsessionnelle dans les méandres de l’âge, de la mémoire, du couple et de la famille. Mais son écriture ne se répète pas. » (Gilles Costaz, Le Point, 15/11/2014)

			

		

		
			
				
					Les « Molières »

					La cérémonie des Molières, connue aussi comme la Nuit des Molières, est une cérémonie du théâtre français qui a lieu chaque année depuis 1987 et qui récompense les meilleurs artistes et productions théâtrales. Elle est l’équivalent des « Césars » pour le milieu du cinéma.

				

			

			
				
					À propos de…

				

			

		

		
			
				4

			

		

	
		
			[image: ]
		

		
			[image: ]
		

		
			
				doute atteint de la maladie d’Alzheimer. Peu à peu, le vieil homme perd en lucidité, et malgré les soins apportés par sa fille Anne, son déclin paraît inexorable. Le spectateur comme la famille assiste, impuissant, à la disparition progressive des décors, des repères, des derniers instants de bonheur familiaux.

				Deux ans auparavant, l’auteur avait commencé sa réflexion sur les liens familiaux en créant La Mère. Le rôle phare est interprété par Catherine Hiegel qui reçoit à l’occasion le Molière de la meilleure comédienne pour son interprétation ; il sera repris par Isabelle Huppert dans une mise en scène à l’Atlantic Theatre de New York. Florian Zeller y raconte le désarroi d’une mère qui voit ses enfants partir et qui se retrouve seule chez elle. La narration particulière, non linéaire, permet au spectateur d’entrer dans les méandres de l’esprit de cette femme esseulée.

				Le Fils, c’est Nicolas, 17 ans, qui vit chez sa mère depuis le divorce de ses parents et sèche l’école depuis trois mois. Démunie lorsqu’elle l’apprend, cette dernière vient demander de l’aider à Pierre, le père, qui a fondé un nouveau foyer avec Sofia, avec qui il vient d’avoir un enfant. Nicolas s’installe chez eux, bouleversant tous les repères familiaux, suscitant des inquiétudes, s’enfonçant peu à peu dans une dépression qui longtemps, ne dit pas son nom.
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				« Après La Mère, errance psychique dans les ronces de l’excès d’amour, de la possessivité, après Le Père, projection formidable du spectateur dans la tête d’un vieillard à la mémoire en charpie, Florian Zeller achève sa “trilogie familiale”, son triptyque intime avec Le Fils. La sensibilité y est portée à incandescence, c’est moins le cerveau et ses arcanes que les labyrinthes de l’amour qu’il explore ici. » (Christophe Barbier, L’Express, 23/02/2018)

			

		

		
			
				« Le drame de Zeller bouleverse parce qu’il raconte […] tout ce que la douleur d’un enfant qui se tait, qui ne peut plus parler, peut avoir de tragiquement énigmatique. Rendant l’entourage impuissant et même l’amour inutile. » (Fabienne Pascaud, Télérama, 03/03/2018)
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				Liberté dans les genres

				Le théâtre contemporain ne s’encombre plus depuis longtemps de la très classique distinction entre comédie et tragédie. Et même si Le Fils possède des caractéristiques propres à la tragédie telle qu’on la conçoit depuis l’Antiquité (en particulier en raison du destin inexorable du fils, incarné par une maladie contre laquelle l’en-tourage se révèle impuissant), on ne retrouve pas de délimitation en cinq actes par exemple, ni de hauts personnages historiques.

				De même, comme c’est souvent le cas dans le théâtre actuel, le langage des personnages, en prose, appartient au registre courant. Et le texte est simplement divisé en scènes qui s’en-chaînent comme autant de tableaux séparés par des temps de « noir ».

				Autant d’éléments qui donnent une impres-sion de réalisme au propos, pour une pièce qui s’inscrit dans une tendance à représenter le réel sur scène, dans une conception quasi sociologique qui s’oppose au théâtre héritier de l’absurde (avec des auteurs comme Valère Novarina ou Olivier Py). Ce théâtre, au contraire, revendique la figuration de la « tragédie de la vie banale », pour reprendre une expression du metteur en scène allemand Thomas Ostermeier.

				Un théâtre au plus proche du spectateur

				Florian Zeller, comme d’autres de ses contemporains, braque le projec-teur théâtral (et romanesque) sur l’intimité de la famille, sur les rapports qui unissent les parents à leurs enfants, sur le couple aussi. Autant de sujets abordés de manière frontale, même si souvent avec pudeur, et qui permettent d’entrer en résonnance immédiate avec les préoccupations des lecteurs et des spectateurs, à qui les auteurs tendent un miroir sans complaisance, mais sans jugement non plus.
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				Le théâtre au xxie siècle

			

		

		
			
				« Je me dis souvent que le théâtre se présente à nous comme une sorte de miroir. Un miroir dans lequel nous pouvons regarder la vie des hommes. Dans ce reflet, parfois déformant, nous venons nous observer, nous reconnaître, nous comprendre. » (F. Zeller, entretien à la NRP, 30/10/2018)
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				Ainsi, ce théâtre quitte la sphère des revendications politiques ou phi-losophiques – à laquelle appartiennent par exemple les pièces d’auteurs britanniques comme Harold Pinter, John Osborne ou Edward Bond, ou en France le théâtre de Michel Vinaver ou de Bernard-Marie Koltès – pour intégrer la sphère du social et de l’intime. C’est le théâtre de Jean-Luc Lagarce, de Yasmina Reza, dont les pièces, comme celles de Florian Zeller, présentent des situations quotidiennes dont l’aspect tragique suscite parfois un rire grinçant de désespoir.

				Ces textes donnent le plus souvent lieu à des mises en scène simples, sans artifices techniques, aux décors parfois dépouillés (comme c’est le cas de la mise en scène que Ladislas Chollat propose de la pièce Le Fils), et qui permettent de toucher le spectateur au cœur, redonnant au texte théâtral tout son sens une fois monté sur les planches.

				Des textes pour la scène… et pour l’écran

				Depuis Aristote, se pose la question de la définition du texte théâtral, qui appartient autant au domaine de la littérature qu’au domaine du spectacle. C’est d’ailleurs en termes d’« hybridité » que le définit le dramaturge contemporain Michel Vinaver, dans ses Écrits sur le théâtre (1998) : « Comme le mulet qui participe de l’âne et de la jument, le texte de théâtre est un hybride. Il est littérature, il est même l’une des grandes formes de la littérature, et il a pour destination principale de donner lieu à un spectacle. » Le théâtre de Florian Zeller appartient à cette catégorie de pièces écrites pour être jouées ; souvent le drama-turge sait à quel comédien il destine le rôle en cours d’écriture (ainsi du rôle principal de sa pièce Le Père écrit pour Robert Hirsch et de celui de La Mère écrit pour Catherine Hiegel), et la collaboration avec les metteurs en scène revêt une importance majeure pour donner vie au texte.

				Mais l’une des particularités du théâtre contemporain est également sa proximité avec le milieu du cinéma. Ainsi, il n’est pas rare que des pièces soient aujourd’hui adaptées pour le grand écran, leur permettant de rencontrer un public plus large encore ; c’est le cas de nombreuses comédies à succès, comme Un air de famille du duo Agnès Jaoui/Jean-Pierre Bacri, Le Prénom d’Alexandre de La Patellière et Matthieu Delaporte, mais aussi de pièces plus dramatiques, comme l’adaptation du Père de Zeller dans un film avec Anthony Hopkins.
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				Une proximité avec le milieu du cinéma
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				Premières représentations

				Cette pièce de Florian Zeller a été créée (représentée pour la première fois) le 3 février 2018 à la Comédie des Champs-Élysées, dans une mise en scène de Ladislas Chollat. La distribution s’appuie principalement sur des comédiens habitués à des rôles de cinéma, et qui sont donc souvent plus familiers des spectateurs : Yvan Attal, Anne Consigny, Élodie Navarre et Rod Paradot.

				Ladislas Chollat (le metteur en scène)

				Débutant sa carrière comme comédien à Marseille dans les années 1990, Ladislas Chollat va rapidement se mettre à jouer dans ses propres mises en scène, avant de participer à la fondation de la compagnie Le Théâtre de l’Héliotrope. Metteur en scène de très nombreuses pièces, Ladislas Chollat privilégie le travail sur des textes contemporains ; il travaille ainsi à plusieurs reprises avec Florian Zeller, recevant à ces occasions différentes récompenses ou nominations : nomination au Molière du metteur en scène d’un spectacle de théâtre privé et Molière du meilleur spectacle privé pour Le Père de Florian Zeller en 2014, nomination au Molière du metteur en scène d’un spectacle de théâtre privé, nomination au Molière du meilleur spectacle privé et nomination aux Globes de cristal pour Le Fils en 2018. Il reçoit en 2018 le prix de la Société des Auteurs et Compositeurs Dramatiques (SACD) pour l’ensemble de ses mises en scène.

				De plus en plus intéressé par le milieu de la musique, Ladislas Chollat se tourne également vers ce domaine en mettant en scène les deux der-nières tournées de Julien Clerc (2014 et 2018) et la tournée de la famille Chedid. En 2015, il crée au Palais des sports Résiste, sa première comédie musicale autour des chansons de Michel Berger et France Gall, puis en 2016, Oliver Twist le Musical. Il reçoit en 2017 le Trophée de la Mise en scène de Comédie Musicale et le Trophée de la Comédie Musicale pour Oliver Twist, le musical, ainsi que le Trophée du Public et le Globe de Cristal pour Résiste. La musique est d’ailleurs très présente dans sa mise en scène du Fils.
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				Mettre en scène
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				Rod Paradot (Nicolas, le fils)

				Lorsqu’il monte sur les planches pour la création de la pièce Le Fils, Rod Paradot vient de recevoir le César du meilleur espoir masculin pour son rôle dans le film La Tête haute d’Em-manuelle Bercot (2015), aux côtés de Catherine Deneuve. En 2018 (il est alors âgé de 22 ans), il tient le rôle de Nicolas dans la pièce et reçoit la même année le Molière de la Révélation masculine pour sa prestation, tout en étant nommé aux Globes de cristal au titre de meilleur comédien.

				Yvan Attal (Pierre, le père)

				En face de Rod/Nicolas, c’est Yvan Attal qui joue le rôle de Pierre, ce père dépassé par la situation et sourd au mal-être de son fils. Ce comédien formé au cours Florent, l’une des plus prestigieuses écoles de théâtre de France, a joué dans de nombreux films avant de devenir à son tour réalisateur, poursuivant sa carrière des deux côtés de la caméra. On le voit souvent partageant des projets avec sa femme Charlotte Gainsbourg, par exemple le long métrage Ma femme est une actrice, qu’il écrit et réalise pour elle en 2001 ; il joue également pour des réalisateurs internationaux comme Steven Spielberg (Munich, 2006) ou Sydney Pollack (L’Interprète, 2005). En 2017, il réalise Le Brio avec Camélia Jordana et Daniel Auteuil.

				En raison de problèmes de santé, Yvan Attal sera remplacé par Stéphane Freiss lors de la reprise de la pièce Le Fils.

				Anne Consigny (Anne, la mère)

				Cette comédienne débute sa carrière très jeune, puisqu’elle monte pour la première fois sur les planches à l’âge de 9 ans, dans une mise en scène du Soulier de Satin de Claudel par l’un des plus grands metteurs en scène contemporain, Jean-Louis Barrault. En 1980, âgée de 17 ans à peine, elle sort première du Conservatoire national supérieur d’art dramatique, avant d’entrer à la Comédie-Française, de laquelle elle démissionne rapidement. Nommée deux fois aux Molières et quatre fois aux Césars, Anne Consigny présente une filmographie et une carrière théâtrale très riches et faisant la part belle aux grandes collaborations.

				Élodie Navarre (Sofia, la nouvelle femme de Pierre)

				Cette actrice entame sa carrière à 16 ans, en jouant aux côtés de Jean Rochefort dans le film Clara et son juge. Elle va collaborer à plusieurs reprises avec Ladislas Chollat, une première fois dans la Médée d’Anouilh qu’il met en scène en 2007, puis en 2014 dans Les Cartes du pouvoir et en 2016 dans Encore une histoire d’amour. Elle joue aussi pour la télévision.
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				Rod Paradot reçoit le Molière de la révélation masculine pour le Fils en 2018.

			

		

		
			
				Le Fils ● 9

			

		

	
		
			[image: ]
		

		
			[image: ]
		

		
			[image: ]
		

		
			[image: ]
		

		
			[image: ]
		

		
			
				Le contexte

			

		

		
			
				L’auteur

			

		

		
			
				[image: ]
			

			
				
					1979

				

			

			
				
					Naissance le 28 juin

				

			

			
				[image: ]
			

		

		
			
				[image: ]
			

			
				
					2001

				

			

			
				
					Diplômé de l’Institut d’Etudes politiques de Paris (Sciences Po)
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					Publication de son premier roman, Neiges artificielles, qui reçoit le prix de la fondation Hachette. Maître de conférences à Sciences Po
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					Publication La Fascination du pire qui remporte le prix interallié, et crée sa première pièce, L’Autre
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					Premier volet de sa trilogie théâtrale : La Mère, interprétée par Catherine Hiegel
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					Robert Hirsch joue Le Père, qui triomphe pendant trois années sur scène et obtient trois Molières en 2014
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					Yasmina Reza crée Le Dieu du carnage.
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					Nicolas Sarkozy est élu président de la République.
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					François Hollande est élu président de la République
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					Emmanuel Macron est élu président de la République
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					Alexis Michalik fait jouer Le Porteur d’histoire (Molière de l’auteur francophone vivant et du metteur en scène d’un spectacle de théâtre privé en 2014).
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					Création de sa pièce Le Fils à la Comédie des Champs-Élysées avec Yvan Attal et Rod Paradot, qui obtient à cette occasion le Molière de la Révélation masculine
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					Réalise le film The Father, adapté de sa pièce Le Père, avec Anthony Hopkins dans le rôle principal
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					Attentats contre Charlie Hebdo et au Bataclan.

					Joël Pommerat crée sa pièce « révolutionnaire » Ça ira (1) Fin de Louis au théâtre du Manège de Mons.
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						Jacques Chirac est élu pour un deuxième mandat à la présidence de la République.

					

				

				
					[image: ]
				

			

			
				[image: ]
			

			
				
					2002

				

			

		

		
			[image: ]
		

		
			
				Repères chronologiques

			

		

		
			
				
					
						Wajdi Mouawad crée Incendies, 2e partie du cycle Le Sang des Promesses.

						Marie Ndiaye fait jouer à la Comédie-Française sa pièce Papa doit manger.
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				« Je suis tellement fier. Mon grand garçon. Tellement fier de toi. »

				(scène 17)
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				Les personnages

			

		

		
			
				Pierre, le père

				Anne, la mère

				Sofia, la femme de Pierre

				Nicolas, le fils

				Le docteur

				L’infirmier
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				1.

				Dans l’appartement de Pierre. Anne se tient en face de lui. Il a l’air nerveux.

				Pierre. – Qu’est-ce que tu fais ici ? (Anne ne répond pas.) Anne. Je te parle…

				Anne. – Je…

				Pierre. – Oui ?

				Anne. – Je ne sais pas. Je…

				Pierre. – Tu ne sais pas ?

				Anne. – Non, pardon. Je veux dire, je ne sais pas par où commencer. Je…

				Pierre. – Il s’est passé quelque chose ? (Pierre regarde derrière lui, comme s’il redoutait qu’à tout moment quelqu’un ne sorte de la chambre.) Tu débarques sans prévenir… Tu sais très bien que…

				Anne. – J’ai essayé de t’appeler, mais tu ne répondais pas.

				Pierre. – Pourquoi ? Il y a un problème ?

				Anne. – Elle est ici ?

				Pierre. – Hein ?

				Anne. – Elle est ici ?

				Pierre. – Elle est en train de coucher le bébé. Pourquoi ?

				Anne. – Je ne voulais pas vous déranger. Mais tu ne décroches jamais. Et il fallait que je te parle. D’une façon ou d’une autre.

				Pierre. – Qu’est-ce qu’il y a ?

				Anne. – C’est Nicolas.

				Pierre. – Eh bien ? Il s’est passé quelque chose ?

				Anne. – Oui. Il ne va pas bien. Et moi non plus, je ne vais pas bien. C’est trop dur. Je n’y arrive plus.

				Pierre. – Tu n’arrives plus à quoi ?

				Anne. – C’est devenu impossible. Je… Je ne sais plus comment faire. Je… Ce matin, j’ai été convoquée au lycée, et le directeur m’a…

				
					
						20

					

				

				
					
						10

					

				

			

		

		
			[image: ]
		

		
			
				Le Fils ● 13

			

		

		
			
				Scène 1

			

		

	
		
			[image: ]
		

		
			[image: ]
		

		
			
				Pierre souffle. Elle s’arrête net au milieu de sa phrase. Il s’en rend compte.

				Pierre. – Quoi ?

				Anne. – Je te dérange ? Tu fais une tête, comme si je te dérangeais…

				Pierre. – Mais non.

				Anne. – Je te parle de ton fils !

				Pierre. – Je sais.

				Anne. – Ça devrait quand même te concerner un tout petit peu…

				Pierre. – Évidemment que ça me concerne ! Pourquoi tu me dis ça ?

				Anne. – Parce que tu prends un air. Comme si je venais t’embêter avec des histoires de… Avec mes histoires. Alors que je te parle de Nicolas !

				Pierre. – Excuse-moi. Je suis juste un peu… fatigué. Tu sais ce que c’est, le bébé ne fait pas encore ses nuits et…

				Anne. (lui coupant la parole) – Bref, il m’a convoquée. Le directeur du lycée. Pour comprendre ce qui se passait. Et c’est là que j’ai découvert qu’il n’allait plus en cours depuis plus de trois mois…

				Pierre. – Quoi ?

				Anne. – Je te dis. Pendant trois mois, il a fait semblant… Tous les matins.

				Pierre. – Qu’est-ce que tu racontes ?

				Anne. – Je t’explique la situation et je…

				Pierre. – Attends… Il n’est pas allé en cours pendant trois mois ? Et toi, pendant tout ce temps, tu n’as rien vu ?

				Anne. – Non.

				Pierre. – Comment c’est possible ?
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					On appelle « décrochage scolaire » le fait d’arrêter ses études durant plusieurs semaines, c’est-à-dire de ne plus se rendre dans son établissement d’enseignement, sans pour autant poursuivre en parallèle un enseignement à distance. La dépression est l’une des premières causes de décrochage chez l’adolescent, mais on retrouve aussi les difficultés scolaires ou un contexte social défavorisé.
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				Anne. – Le matin, il partait avec son sac, avec ses affaires pour la journée, mais il n’y allait pas.

				Pierre. – Tu plaisantes ? Et qu’est-ce qu’il faisait ? Je veux dire, pendant la journée… Pendant trois mois ! Il traînait où ?

				Anne. – Je ne sais pas. Il me répond à peine quand je lui pose une question. Il fait comme si je n’existais pas.

				Pierre. – Mais pourquoi ?

				Anne. – Je ne sais pas. Je me fais du souci pour lui, Pierre. Il n’est plus comme avant. Crois-moi. Je ne sais pas ce qui s’est passé, mais il s’est passé quelque chose. Il a changé. Il… Et je me demande si… Pour tout te dire… Je me demande même si…

				Pierre. – Si quoi ? (Sofia entre. Moment de tension. Voulant justi-fier la présence d’Anne.) Oui, Sofia, je…

				Sofia. (hostile) – Qu’est-ce qui se passe ?

				Pierre. – Anne est venue me parler de Nicolas. On vient juste de découvrir qu’il n’allait plus en cours, et…

				Anne. – Ce n’est pas seulement ça, Pierre… Il ne va pas bien.

				Pierre. – Oui, il ne va pas bien en ce moment, et…

				Anne. – Ça fait déjà plusieurs mois qu’il ne va pas bien.

				Sofia. – Depuis que Pierre vous a quittés, j’imagine…

				Pierre. – Sofia, s’il te plaît. (Un temps.) Et le directeur ? Qu’est-ce qu’il a dit ?

				Anne. – Ils veulent le renvoyer.

				Pierre. – C’est invraisemblable ! Tu l’as dit à Nicolas ?

				Anne. – Oui. Mais il s’en moque…

				Pierre. – Qu’est-ce qui se passe dans sa tête ?

				Anne. – Il faut que tu lui parles, Pierre. Moi, je n’y arrive plus. Il a besoin de toi. Tu ne peux pas l’abandonner.

				Pierre. – Je ne l’abandonne pas ! Pourquoi tu dis ça ?

				Anne. – L’autre jour, je lui ai simplement demandé de – je ne sais même plus quoi, quelque chose de dérisoire, de débarrasser son 
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				assiette ou quelque chose comme ça – et il m’a regardée avec telle-ment de… Avec tellement de haine. J’ai cru qu’il allait…

				Pierre. – Quoi ?

				Anne. – Il me fait peur, tu comprends ?

				Un temps.

				Pierre. – J’irai le voir demain. D’accord ? Je passerai en fin de journée. Il sera là ?

				Anne. – Oui.

				Pierre. – Je passerai le voir. Ne t’inquiète pas.

				Anne. – Merci. (Anne a un geste tendre pour le remercier. C’est un peu moins qu’un geste, seulement une amorce, une esquisse, mais cela suffit à mettre Pierre dans l’embarras devant Sofia.) C’était un enfant tellement doux. Tellement merveilleux. Tu t’en souviens ? Si délicat. Je ne sais pas ce qui s’est passé…

				Au loin, le bébé se met à pleurer. Sofia hésite, et quitte la pièce.

				Pierre. – Allez. Ne t’inquiète pas. Tout va rentrer dans l’ordre.

				Anne. – Tu crois ?

				Pierre. – Mais oui.

				Anne. – Je ne sais pas.

				Pierre. – Mais si. Ne t’inquiète pas. Je suis là.

				Anne. – Non, justement. Tu n’es plus là.

				Un temps. Noir.
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